
What if… 

Ou si les X-men m’étaient contés… autrement ! 
  

 

Erik se tenait debout, appuyé sur son bureau, face à l’immense baie vitrée qui lui offrait le spectacle 

d’un paysage luxuriant. La jungle extraordinaire qui entourait le site ne lui rappelait que trop les 

récents évènements, son passé, sa présence ici, en ce lieu oublié des hommes, ainsi que sa quête. 

Il réfléchissait. 

« Comment a-t-on pu en arriver là ? » 

Avait-il commis une erreur ? Avait-il manqué à sa parole ? Comment avait-il pu se méprendre à ce 

point sur les intentions de son ami le plus cher, de celui avec qui il avait tout partagé ? Comment, 

après avoir eu le même idéal, avaient-ils pu devenir si différents ? Se pouvait-il qu’il fut le 

responsable de ce changement ? 

Il n’arrivait pas à comprendre pourquoi son allié de toujours, celui qu’il considérait comme son 

frère, l’avait aussi durement trahi et avait entraîné la chute de son rêve… de leur rêve ? 

Ils étaient pourtant si près du but… 

« Que s’est-il produit, Charles ? Quels principes as-tu oublié entre-temps pour en arriver là ? Toi qui 

prônais les mêmes valeurs que chacun d’entre nous ici? Toi qui t’es battu avec nous pour atteindre 

cet idéal. Que s’est-il passé dans les méandres de ton cerveau télépathe pour aboutir à cela ? Qu’as-

tu vu dans nos pensées? Dans celles des humains…? As-tu sondé chaque être, as-tu réellement 

cherché la moindre parcelle de bonté et d’altruisme au sein de chaque esprit ? Se pourrait-il que tu 

aies raison ? » 

  

Non. Il ne pouvait s’y résoudre. Charles devait s’être trompé. Ou alors, il était devenu fou. 

Consumé par un pouvoir si prégnant, si puissant, meurtri par un chemin parsemé d’échecs et de 

désillusions, il aura cédé psychiquement, lui le fer de lance des télépathes, il aura perdu pied, 

transformé désormais en mégalomane monomaniaque et prêt à tout pour assouvir ses désirs et 

parvenir à ses fins. 

 

 

Quelques temps auparavant, Erik avait d’ailleurs dû se revêtir d’une armure psychique à l’épreuve 

des sondes télépathiques de son ami. En effet les incursions intempestives dans son esprit 

devenaient trop fréquentes, trop insidieuses et parfois aussi trop agressives. 

  

« Si encore tu avais été seul à tourner le dos à nos idéaux, mais il a fallu que tu emmènes avec toi 

quelques-uns de nos plus brillants élèves, Charles. Ceux qui te suivaient aveuglément, bien-sûr, 

ceux qui te vénéraient presque, mais aussi ceux qui te prenaient pour un homme d’honneur et 

d’idées, ceux qui ont cru en toi ou… ceux que tu as manipulé ? » 

  

Des pas feutrés vinrent troubler ses réflexions. 

  

« Tu penses encore à Charlie ? 



- Entre Logan, ne te gêne pas, tu es ici chez toi, tu le sais… Oui, bien-sûr, je songe encore à lui. 

Comment pourrait-il en être autrement ? 

- Oublie ce fou à roulettes pour l’instant. Nous le retrouverons suffisamment tôt sur notre route si tu 

veux mon avis. Et ce jour-là, il sera bien temps de lui régler son compte. 

- Je ne partage pas tes idées de revanche Logan et tu le sais bien. Je trouve tes méthodes par trop 

expéditives, même si je comprends tes souffrances. Sache que je reste convaincu que Charles 

reviendra à la raison. Mais je n’ai bien entendu pas ton vécu sur l’état de mon ami ces dernières 

semaines. D’ailleurs, il m’arrive de me demander pourquoi tu as finalement décidé de réintégrer les 

rangs de la Confrérie, toi qui fus l’un des premiers à appuyer Charles dans son discours… 

- L’évidence, Erik, l’évidence. Cet homme est fou à lier et je m’en suis rendu compte à temps. » 

  

Logan avait rejoint Erik à son bureau et fixait lui aussi intensément la Terre Sauvage. 

  

« Au début, j’ai cru que Xavier avait raison, vois-tu, vraiment. Je n’étais d’ailleurs pas le seul … 

D’autres nous ont suivi… 

- Oui comme Jean. 

- Oui, comme Jean et comme tant d'autres. Toujours est-il qu’il savait être persuasif. Comment ne 

pas croire le plus grand télépathe du monde quand il t’affirme ce que tu as toujours pensé au plus 

profond de toi : L’humanité est irrécupérable, l’homme est foncièrement mauvais et jamais il ne 

pourra nous accepter. Je l’ai cru Erik, j’ai voulu le croire. Tout devenait simple. Nous devions bâtir 

un monde nouveau où l’homme qui nous a tant fait souffrir aurait la place qu’il mérite. Nous 

devenions la nouvelle race dominante, le futur de la Terre et tout allait bien dans le meilleur des 

mondes mutants. 

- Qu’est-ce qui t’a fait changer d’avis, Logan. C’était aussi le sens de ta pensée, pourquoi es-tu 

revenu ici ? 

- Les X-men. J’ai commencé à avoir des doutes quand Xavier a créé cette espèce de troupe d’élite 

toute dédiée à son service et à sa protection. Il nous envoyait sur des missions dangereuses et 

violentes. Bizarrement, personne ne s’est jamais insurgé au sein de l’équipe, pas même les plus 

jeunes, les plus idéalistes. Jamais une question sur la nécessité d’une telle mission, jamais une 

réflexion sur le but de nos actes. Cela m’a paru bizarre. J’ai flairé le coup fourré, mais je ne voyais 

pas d’où cela pouvait venir. Puis, rapidement, j’ai senti que le vieux n’était pas à l’aise avec moi. Il 

cherchait quelque chose qu’il ne trouvait pas. Après réflexions, je crois pouvoir dire qu’il n’a jamais 

réussi à lire mes pensées et ça le gênait. Je ne m’explique d’ailleurs toujours pas comment lui, le 

télépathe le plus puissant du monde n’est pas parvenu à sonder mon esprit. Toujours est-il que c’est 

ce qui m’a sauvé. 

Ces derniers temps, j’ai essayé de parler aux autres, aux plus idéalistes, Peter, Ororo, Kurt ou 

Wanda, mais chacun d’entre eux semblait fasciné par Xavier et sa quête. En fait, ils ne sont plus que 

des pantins aveuglés à sa solde, persuadés du bien-fondé de leur action et des idées de ce fou. De 

plus Xavier garde à ses côtés ses plus proches collaborateurs, ceux qui agissent de leur plein gré, 

comme Summers ou Creed et il les envoie rappeler la bonne parole si le besoin s’en fait sentir. 

Quand Xavier a compris mes soupçons, il a cherché à me retenir. Il a envoyé Jean me parler. 

Imagines-tu Erik, ce salaud a envoyé Jean ! Elle semblait prête à tout pour me retenir ! Ce n’était 

pas la Jean que je connaissais. Alors j’ai essayé de la raisonner, de la ramener à elle ; j’ai bien cru y 

parvenir quand tout à coup, la garde rapprochée du vieux a débarqué. Il avait fait cela pour 

détourner mon attention et permettre à Scott et au chaton de s’approcher de moi. Je n’avais plus le 

choix. Prendre le temps de les affronter, c’était risquer de me retrouver rapidement face au reste de 

la troupe. Et il y a là-bas des gamins que j’aime trop pour me résoudre à les amocher. J’ai taillé ma 



route entre les 2 traitres, depuis le temps que ça me démangeais ! 

- Logan, tu ne les as quand même pas… ? 

- T’en fais pas Erik, je les ai à peine frôlés et ils s’en remettront… malheureusement.  

Au final, j'ai réussi à atteindre le garage, enjambé ma bécane et j’ai filé le plus vite possible. 

- Bien que tu aies agi au mieux, tu comprends bien que ton action a dû passer aux yeux du reste des 

X-men pour une trahison et une attaque bestiale envers les leurs. Cela ne fera que renforcer ce qu’ils 

pensent déjà de nous. 

- Peut-être Erik, mais je n’avais pas le choix. Et puis je sais que Jean va reprendre le dessus. Je l’ai 

senti la dernière fois que je lui ai parlée. Et avec Jean de notre côté, nous jouerons à jeu égal. 

- Espérons que tu dises vrai Logan. Car c’est tout ce qu’il nous reste pour l’instant… l’espoir… 

Toutefois, je veux que tu saches que je suis heureux de te voir de retour dans le camp du bien et de 

la paix. Prions pour qu’un jour Xavier en retrouve le chemin lui aussi… 

 

 

 


